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Aziz Degga avait (l’a-t-il toujours
?) un projet qu’il n’a jamais réalisé :
un one man show inspiré de la per-
sonnalité et du parcours de l’ancien
président béninois Nicéphore Soglo.
D’ailleurs dans le film Les vacances
de l’apprenti, une sorte de suite du
fameux Les vacances de l’inspecteur
Tahar, il se présente comme un cer-
tain Soglo, «étudiant africain». Afin
d’inciter  «l’apprenti», enfin devenu
inspecteur, à le choisir comme
adjoint, il ajouta : «Quand je vais ren-
trer au pays, je vais faire un coup
d’Etat et tu feras partie de ma garde
rapprochée.» 
Nicéphore Dieudonné Soglo, né en

1934 à Lomé, au Togo, fut élu prési-
dent de la République du Bénin en
1991. Lors de l’élection présidentielle
des 3 et 18 mars 1996, il fut battu par
Mathieu Kérékou et quitta la présiden-
ce du pays. Dimanche dernier, les
Béninois devaient choisir qui du Pre-
mier ministre sortant Lionel Zinsou
ou de l'homme d'affaires Patrice
Talon succédera au chef de l'Etat
Thomas Boni Yayi, qui se retire après
deux mandats, conformément à la
Constitution. Bravo peuple et diri-
geants béninois pour ce bel exemple
de sagesse et de démocratie !

K. B.
bakoukader@yahoo.fr

Le Bénin, c’est 
pas bénin

Par Kader Bakou

LE COUP DE BILL’ART
DU SOIR ÉDITION
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1970, c’est à peine huit ans après l’indé-
pendance de l’Algérie. «En m’enlevant de
son gouvernement, où j’assumais la charge
du département de la Justice, le Président
Boumediène ne m’avait pas caché, dès juillet
1970, sa volonté de m’envoyer ‘’au front’’,
c’est-à-dire à Paris, pour lui. Je savais que
j’allais y vivre des heures difficiles, mais sou-
vent exaltantes», écrit Mohammed Bedjaoui.

L’ouvrage de 415 pages comporte plu-
sieurs chapitres, notamment, «Une visite
ministérielle majeure : Bouteflika à Paris»,
«Le président Giscard d’Estaing en Algérie :
des espérances aux illusions» ou «Alger-
Paris ou la quête infructueuse de normalité
dans les rapports entre les deux pays». Mais
il n’est pas question que de politique. Le lec-
teur trouvera également des sujets culturels,
notamment «une Palme d’or à Cannes» sur
la consécration du film Chronique des
années de braise de Mohamed  Lakhdar
Hamina et «dans la loge présidentielle de
l’Opéra de Paris, une éblouissante improvi-
sation de Pavarotti». Le livre de Mohammed
Bedjaoui est paru dans la collection mémoire

de Casbah Éditions. Avec ses 747 pages,
Droit international public de Madjid Benchikh
est plus volumineux. L’auteur, ancien doyen
de la Faculté de droit d’Alger, aborde le sujet
du droit international, celui du processus de
formation des règles de droit international et
enfin les principaux problèmes relatifs à la
mise en œuvre de ces règles. La question de
la souveraineté des États est également
abordée. Madjid Benchikh est professeur
émérite de l’université de Cergy-Pointoise
(Paris-Val- d’Oise, France) où il a été direc-
teur de l’École doctorale de droit et sciences
humaines.

Mouloud Feraoun, un écrivain engagé est
préfacé par Ali Feraoun. «J’ai lu le livre d’un

trait et lorsque je l’ai refermé, c’était comme
si je sortais d’un pèlerinage dans ma propre
histoire et j’ai été heureux de tenir entre mes
mains la première biographie vraie complète
et sérieuse sur Feraoun», lit-on dans cette
préface. Né à Sétif en 1943, José Lenzini est
l’auteur d’une vingtaine d’ouvrages, dont
Aurélie Picard princesse Tidjani, Barberous-
se et Camus et l’Algérie. Ce dernier, paru en
1987, a été plusieurs fois réédité. Son ouvra-
ge sur Mouloud Feraoun est illustré (couver-
ture) par Denis Martinez.

La quatrième épouse est un roman   dans
lequel Kaddour M’hamsadji complète un
thème général abordé dans les œuvres Le
silence des cendres et Le rêve derrière soi. Il
porte sur certains aspects de la vie quotidien-
ne de la société algérienne durant la guerre
de Libération nationale (1954-1962). Né en
1933 à Sour-El-Ghozlane, Kaddour M’ham-
sadji est l’auteur de nombreux ouvrages. 

Il a été en 1963 membre fondateur de
l’Union des écrivains algériens, où il a connu
de grands noms de la littérature algérienne,
comme Mouloud Mammeri (président), Jean
Sénac (secrétaire général), Mourad Bourbou-
ne ou Ahmed Sefta.

Kader B.

Quatre ouvrages de différents
thèmes viennent de paraître chez
Casbah Editions : En mission extra-
ordinaire. Carnets d’un ambassa-
deur en France 1970-1979  de
Mohammed Bedjaoui, Droit inter-
national public de Madjid Benchi-
kh, Mouloud Feraoun, un écrivain
engagé de José Lenzini et, enfin, La
quatrième épouse de Kaddour
M’hamsadji.

EN LIBRAIRIE

INVITATION
M. Maâmar Farah, fondateur du Soir

d'Algérie, billettiste chroniqueur, don-
nera une conférence au café littéraire
du cinéma Djamel, à Chlef, le samedi
26 mars 2016, à 14 heures, avec
comme thème «La télévision par satel-
lite : une révolution». 
L'invitation est générale.
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